	
	Chaque pays aborde-t-il le sujet de la Première Guerre mondiale et à quel moment est-il abordé dans le cursus ?

	France
	Collège :3ème avec LV 2

Lycée : classes de 1ère

	Belgique / Communauté 
	5ème année (avant dernière année) de l’enseignement secondaire général (élèves de 16 ans)

	Belgique / Catholique 
	5ème et 6ème années (avant dernière et dernière années) de l’enseignement secondaire général (élèves de 16-18 ans)

	Pologne
	Collège : à la fin de la 3ème (dernière année, élèves de 16 ans)

Lycée : à la fin de la 3ème (dernière année, élèves de 19ans)



	Allemagne
	En classes de 8ème et 9ème (élèves de 13-16 ans)

	Italie
	3ème année du Lycée classique, 5ème année du Lycée  scientifique et des Instituts techniques (élèves de 18-19 ans)

	Autriche
	En 3ème (élèves de 13 ans) et en 6ème (élèves de 16 ans)

	Roumanie
	Collège, en VIIe et VIII (la Première Guerre et ses conséquences, la constitution de la Roumanie moderne) . Lycée en Xe et XIe (les grands conflits du XXe siècle, les relations internationales)

	Suisse
	En fonction des cantons : 6ème- 9ème année / 10ème – 12ème année / 10ème – 13ème année


	
	Quelle est l’importance accordée à ce sujet dans les programmes ? Un nombre d’heures est-il imposé à l’enseignant ?

	France
	Un nombre d’heures est imposé pour les différentes parties du programme.

	Belgique / Communauté
	Le temps consacré à l’étude de la 1ère Guerre et de ses conséquences est laissé à l’appréciation du professeur. Le nombre d’heures n’est pas imposé.

	Belgique / Catholique
	Le temps consacré à l’étude de la 1ère Guerre et de ses conséquences est laissé à l’appréciation du professeur. Le nombre d’heures n’est pas imposé.

	Pologne
	Collège : le nombre d’heures est imposé. Six heures sont consacrées à l’histoire de la guerre et six autres à l’histoire de la Pologne et des Polonais

	Allemagne
	Le nombre d’heures n’est pas imposé

	Italie
	Le nombre d’heures n’est pas imposé et est laissé à l’appréciation de l’enseignant

	Autriche
	Le nombre d’heures n’est pas imposé

	Roumanie
	Le temps consacré au sujet est laissé à l’appréciation du professeur.

	Suisse
	Le nombre d’heures n’est pas imposé


	
	Les programmes imposent-ils des aspects ou des contenus à traiter, des lignes directrices à suivre ou laissent-ils cela à l’appréciation des enseignants ? Si des aspects, des contenus des lignes directrices sont imposés, quels sont ceux qui sont ainsi privilégiés ?

	France
	Il y a plusieurs lignes directrices. Dans ce cadre, une certaine liberté est donnée.

Exemple : Lycée. Classes de 1ère série générale.

Partie 2 : La France de 1990 à 1939 (12 heures)

1. Tableau de la France à la « Belle Epoque »

2. Les Français dans la Première Guerre mondiale 
Après  avoir décrit l’entrée en guerre, on étudie les manières dont les Français vivent le conflit, en insistant sur le fait que la société dans sa quasi-totalité est touchée par le deuil. Une ouverture sur certains prolongements de la Grande Guerre (apaisement des luttes religieuses, organisation du souvenir, évolution des rôles féminin et masculin, etc.) achève l’étude.    

	Belgique / Communauté
	Les sujets abordés sont à l’appréciation de l’enseignant, la seule contrainte étant l’étude des moments clés et la définition des concepts

Contenus obligatoires : Le monde et l’impérialisme des pays industrialisés. La partie : le choc des impérialismes et des nationalismes en Belgique et dans le monde permet de mettre en évidence les causes de la guerre 14-18.

Contenus obligatoires : Un monde déséquilibré à la recherche de solutions. Cette partie commence avec Le premier conflit mondial.

Des situations d’apprentissage sont suggérées. Exemples : les élèves décrivent l’état des opinions publiques à la veille du conflit. A partir de cartes et d’extraits du traité de Versailles, ils décrivent les conséquences territoriales et politiques du conflit.

	Belgique / Catholique
	Les sujets abordés sont à l’appréciation de l’enseignant, la seule contrainte étant l’étude des moments-clés et la définition des concepts

En 5ème - Dernier moment-clé : l’impérialisme des pays industrialisés et la Première Guerre mondiale. Pistes à privilégier : les tensions internationales à la fin du 19e et au début du 20e s. et la Première Guerre mondiale (développements possibles : les opérations militaires). En 6ème – Premier moment-clé : des crises à la seconde guerre mondiale. Pistes à privilégier : l’Europe au sortir de la Première guerre.

	Pologne
	Les sujets abordés sont imposés : les causes de la Première Guerre, les événements, la révolution en Russie, le Traité de Versailles.

Les enseignants ont le choix des méthodes pour aborder ces sujets obligatoires

	Allemagne
	Le sujet est imposé dans les programmes.

Les thèmes à aborder sont précisés : l’impérialisme et le colonialisme. La lutte pour l’hégémonie et la colonisation comme causes de la guerre. Le déclenchement de la guerre et ses traits principaux. Les conditions de vie des militaires et des civils. Les conséquences de la guerre avec l’accent mis sur l’influence de celles-ci dans l’entre-deux guerres, la montée du nazisme et la Seconde Guerre. Dans ce cadre,   les enseignants sont libres de déterminer la manière dont ils vont traiter  les points abordés. 

	Italie
	Les sujets suivants sont prévus (l’enseignant peut en approfondit quelques uns selon son intérêt) : les origines du conflit, la guerre de mouvement, l’entrée en guerre de l’Italie, la guerre de position, l’intervention des Etats-Unis et l’écroulement de la Russie, la défaite des empires centraux et les traités de paix, les coûts de la guerre, la Société des Nations, la « question hébraïque ». Le choix des sujets et des méthodes est libre

	Autriche
	La place du chapitre est imposée par le programme. Les thèmes des chapitres sont en général imposés par le programme mais les enseignants peuvent mettre l’accent sur certains aspects particuliers si les grandes lignes du programme sont respectées.

· Au niveau 3 (13 ans) la 1ère guerre est abordée en fin d’année sous l’intitulé « Les raisons de la guerre et les efforts pour la paix ».

· Au niveau 6 (16 ans), la 1ère guerre est abordée à la fin du programme : « Les conséquences de l’évolution politique au 19ème siècle ».

	Roumanie
	La structure et le contenu des chapitres sont déterminés par le programme.Des contenus, des problématiques,  des termes historiques et des concepts sont imposés par le programme et obligatoires mais la méthodologie et la manière d’aborder les éléments imposés sont à l’appréciation de l’enseignant.



	Suisse
	Suivant les cantons, l’accent est mis sur la 1ère Guerre Mondiale « préliminaire » à la seconde guerre Mondiale, sur l’impérialisme et le nationalisme à l’origine du conflit, sur le lien avec la Révolution Russe. Certains aspects sont également mis en avant : les femmes dans la guerre, et les conséquences humaines.


	
	L’accent est-il mis sur l’implication du pays dans la guerre ?

	France
	Le programme fait référence à la France dans la guerre

	Belgique / Communauté
	Aucune imposition de ce type dans le programme

	Belgique / Catholique
	Aucune imposition de ce type dans le programme

	Pologne
	Dans le programme, l’étude de la Première guerre est partagée entre l’histoire de la guerre et l’histoire des Polonais et de la Pologne. Le programme prévoit qu’il faut éveiller chez les élèves l’intérêt pour le passé et étudier l’histoire de la Pologne en rapport avec l’histoire de l’Europe et du monde. Il précise également qu’il faut s’appuyer sur le respect de la tradion historique et des symboles nationaux.

	Allemagne
	

	Italie
	

	Autriche
	

	Roumanie
	Le conflit est vu dans sa globalité mais le programme fait référence au « statut international de la Roumanie (1878-1914) », à la « constitution de l’état roumain » et à la « Roumanie et le système de Versailles ».

	Suisse
	L’accent est mis dans certains cantons sur les conséquences du conflit à l’échelle mondiale,sur les changements apportés (géopolitiques, sociaux, politiques…) et leurs répercussions pour la Suisse.     
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